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C'est aintenant que se jouent le destin d'un demi-milliard d'Européens et l'avenir de notre modèle de civilisation. Nous, Européens, allons-nous enfin avoir le courage et la détermination de faire de l'Europe une grande puissance démocratique ? Voilà le défi que nous devons relever alors que le monde est en rééquilibrage accéléré. En dix ans, l'Occident a perdu le leadership sur la mondialisation. De nouvelles interdépendances planétaires sont apparues dans un monde en mutation où de nouvelles puissances, souvent des fédérations de taille continentale, ont changé l'équilibre mondial. Un monde nouveau qui s'éveille - et avec lui, une nouvelle génération d'Européens engagés prend conscience de la nécessité de penser ensemble l'avenir et l'intérêt général européen.

Allons-nous prouver que des peuples voisins partageant les mêmes valeurs fondamentales sont capables de se réinventer et de penser leur unité de manière démocratique pour sortir de la crise ? Trouverons-nous les moyens d'orienter le capitalisme au service de la société ? Serons-nous capables de réinventer nos systèmes de production et d'innovation ? Saurons-nous inventer une société juste qui intègre des femmes et des hommes de plusieurs générations ? Réussirons-nous à mettre les jeunes, la culture, la connaissance mutuelle au coeur de notre projet ?
L'enjeu est majeur : rien de moins qu'une nouvelle vision de l'Europe et du monde. Pour remplir cette mission historique, il s'agit d'abord de faire face à l'urgence : apporter une solution durable à la crise qui touche le Vieux Continent, annihile la confiance, nourrit les populismes et menace la démocratie et la construction européenne. Cette crise met en lumière l'inadéquation de nos modes de décision intergouvernementaux européens, ainsi que l'impréparation, le manque de leadership et de vision partagée de trop nombreux dirigeants. Il est urgent de créer ensemble une nouvelle souveraineté collective qui redonne tout son sens à l'action politique.

Pour ce faire, décidons de mettre en oeuvre un gouvernement de la zone euro associant tous les pays qui voudront le rejoindre. Un gouvernement qui ne se limite pas à surveiller les budgets nationaux et à gérer les crises mais qui comprenne une ambition concrète de convergence fiscale et sociale, de croissance, d'innovation et d'emploi ainsi qu'une capacité d'investissement collective.

Ce gouvernement préfigurera une fédération européenne qui rassemblera le moment venu tous les Etats de l'Union qui le souhaiteront. Il devra être contrôlé de manière démocratique. D'abord, nous préconisons une association véritable du Parlement européen, de la Commission européenne et des Parlements nationaux, à parité avec les Etats-membres, à la gestion de crise.

Inadaptation de nos modèles
Au-delà de l'urgence, le moment est aussi venu de réinventer la démocratie européenne et d'engager enfin les citoyens de l'UE dans cette refonte. La civilisation européenne a inventé l'Etat-nation, la République, la coopération intergouvernementale institutionnalisée. Il est temps d'inventer une démocratie européenne transnationale respectant la diversité de nos cultures et les différences. Partout en Europe, des voix s'élèvent pour signifier l'inadaptation de nos modèles actuels.

Les Européens sont mûrs pour inventer une nouvelle page de leur histoire et ouvrir le débat sur la constitution d'un espace politique européen qui place l'homme à son coeur et le capitalisme sur de bons rails. Nous souhaitons que les prochaines élections européennes soient l'occasion d'élire une assemblée constituante qui dote l'UE d'une nouvelle Loi fondamentale. Organisées pour la première fois le même jour dans l'UE, ces élections devront aussi faire l'objet d'une campagne où chaque grand parti européen présentera son candidat à la présidence de la Commission européenne.

La Loi fondamentale européenne devra entrer en vigueur dans les pays qui décideront de la ratifier et de prendre la voie d'une démocratie fédérale. Le projet européen redeviendra alors une source d'inspiration pour nos concitoyens et pour le reste du monde. Nous appelons tous ceux qui partagent notre engagement à nous rejoindre en signant ce manifeste.
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